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ENFIN, tout est rentrédans l'ordre. La coupe duGabon interclubs 2016 sejoue, à partir d'au-jourd'hui, avec les 16es definale. Qui s'étalent surcinq jours : aujourd'hui,demain dimanche, lundi,mardi et mercredi 20 juil-let 2016. Aujourd'hui, le

stade Idriss Ngari, dans lacommune d'Owendo,abrite les deux matchesinauguraux : MissileFC/OM (14h00) et FC105/Sporting club(16h00).Pour harmoniser leurspoints de vue – particuliè-rement au sujet du réamé-nagement du calendrier etdu décaissement des fondsalloués aux clubs en dépla-cement -, une séance detravail a eu lieu hier entre

la Fédération gabonaise defootball (Fégafoot), repré-sentée par son présidentPierre-Alain Mounguen-gui, et les clubs de D1 etD2. Avec à leur tête BoscoAlaba Fall (président del'association des clubs pro-fessionnels). Dans une am-biance conviviale certes,mais visiblement sur fondde pessimisme avant l'ar-rivée du trésorier généralde la fédération. Une at-tente qui s'est achevée sur

une bonne note.« (…) En amont s'il y a euce décalage, c'est parceque les fonds n'ont pas étédébloqués à temps. Il étaitdonc impossible pour nousde lancer la compétition.C'est chose faite mainte-nant, même si, pour l'ins-tant, nous n'avons reçuque 100 millions de francsCfa sur les 185 demandés.Nous espérons entrer enpossession du reliquatd'ici la fin de la compéti-

tion », nous a expliqué leporte-parole de la Féga-foot, Guy Robert Bin-gouma. Lequel a préciséqu'à la fin de chaque étape,la fédération procédera autirage au sort d'uneépreuve qui va s'achever lemardi 2 août 2016 avec lafinale.
Programme de ce week-
endCe samedi 16 juillet 2016 :

• A 14h00 au stade IdrissNgari : Missile FC/OM• A 16h00 au stade IdrissNgari : FC 105/SportingclubDemain, dimanche 17 juil-let 2016 :`• A 14h00 au stade IdrissNgari : Nguen'Asuku/TSBourgeons• A 16h00 au stade IdrissNgari : AO CMS/AC Bongo-ville

Les 16es de finale débutent aujourd'hui au stade Idriss Ngari
Football/Coupe du Gabon interclubs 2016

MIKOLO-MIKOLO
Libreville/Gabon

Ph
o
to

 :
 M

ik
o
lo

 M
ik

o
lo

Ph
o
to

 :
 M

ik
o
lo

 M
ik

o
lo

Le porte-parole de la Fégafoot, Guy Robert Bingouma, donnant des explications sur le réaménagement du calendrier. Photo du milieu : Le patron de la Fégafoot, Pierre-
Alain Mounguengui, a présidé la rencontre d'hier avec les clubs devant prendre part à la coupe du Gabon 2016. Photo de droite : Quelques représentants des clubs de

D1 et D2 à la séance d'harmonisation des points de vue.
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En prélude aux futurs Jeux olympiques
« Rio-2016 », nous avons rencontré, hier, à
son cabinet de travail, le président de la
Fédération gabonaise de natation (Fé-
gana) Crésant Pambo. Détendu, malgré la
grippe qui le secoue, le patron de la nata-
tion gabonaise nous a fait le point de la
préparation de son protégé Maël Ambon-
guilat.

L'Union. malgré sa jeunesse, votre fé-
dération est invitée aux Jeux olym-
piques « Rio-2016 ». Que vous inspire
cette invitation ?
• Crésant Pambo : C'est un motif de satis-faction qui m'anime parce qu'une jeune fé-dération, créée il y a trois ans et qui a leprivilège de se produire sur un théâtreaussi important que les Jeux olympiques,je pense que c'est quelque chose d'extra-ordinaire. Pour tous les sportifs, les Jeuxolympiques représentent l'apothéose.J'avoue, grosso modo, que c'est vraimentun motif de fierté pour la fédération.

•Peut-on savoir comment se prépare
votre poulain Maël Ambonguilat ?- Notre athlète, notre nageur Maël Am-bonguilat se prépare dans de très, trèsbonnes conditions. Je dois dire que nousavons enregistré beaucoup de progrès,puisque, entre les temps réalisés lors dudernier championnat du monde à Kazanen Russie et cette année, on a quand même

connu une progression. L'athlète part de29''30 sur le 50m nage libre à 27''30. Enun an donc, l'athlète qui arrive à gagnerdeux secondes c'est prodigieux. Mais ilfaut reconnaître que ça reste en-deçà desperformances mondiales, pour un garçonqui est jeune et qui a encore beaucoup detemps devant lui. Raison pour laquelle jene peux que lui prédire des bons résultatssur le plan international dans quelques an-

nées. 
•Qu'éprouvez-vous avant le lancement
de « Rio 2016 » ?- Je dois avouer que du côté de nos autori-tés, pas mal de choses ont été faites. De soncôté, la Fédération a pris quelques dispo-sitions puisque notre athlète ne s'entraînepas au Gabon mais en Islande qui est ungrand pays de tradition sportive. Notre na-geur s'y entraîne déjà depuis un an au clubAEGIR dont le coach n'est autre que celuide l'équipe nationale d'Islande en la per-sonne de Jacky Pellerin. D'ailleurs, au mo-ment où je vous parle, il se trouve enregroupement avec l'équipe nationaled'Islande. Donc, la préparation se dérouledans d'excellentes conditions. Je penseque l'Etat, à travers notamment le minis-tre de la Jeunesse et des Sports, et le co-mité national olympique gabonais (CNOG),nous a accompagné dans la préparation.On espère qu'il en sera de même pour lesjours à venir, parce qu'on ne fabrique pasun athlète de haut niveau en quelquesmois. Mais en plusieurs années. J'osecroire que les autorités vont continuerdans cette lancée dans le cadre de la pré-paration des échéances sportives après« Rio 2016 ».

Crésant Pambo, président de la Fédération gabonaise de natation :
� Maël Ambonguilat se prépare dans de très bonnes conditions

Trois questions à...

Propos recueillis par MM
Libreville/Gabon

Crésant Pambo, président de la Fédération gabonaise de natation (Fégana) : Je
prédis à Maël de bons résultats...". Photo de droite : Le jeune Mael Ambonguilat,
ici lors d'une épreuve précédente, se prépare avec l'équipe nationale d'Islande.
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ENTRE les beaux discours, lesmielleuses promesses électoraleset les actes posés sur le terrain, lefossé est très souvent large. Lamatérialisation des engagementsse heurte souvent aux dures réa-lités du terrain. Lequel, pollué pardes artifices, se caractérise le plussouvent par le goût effréné duprofit. Les basketteurs, particu-lièrement les artisans du change-ment des dirigeants, en fontaujourd'hui l'amère expérience.Parce que la pratique actuelle du

basket-ball dans notre pays res-semble purement à une pyramiderenversée.Les clubs d'élite, tout en honorantleurs engagements à l'endroit desjoueurs, n'ont aucun champion-nat depuis belle lurette. La Liguenationale de basket-ball (Linab),par manque des ressources fi-nancières promises par les pou-voirs publics, se tournent lespouces. Ce qui n'est pas le cas dela Fédération gabonaise de bas-ket-ball (Fégabab). Laquelle, pro-

bablement pour justifier lessommes d'argent que lui versentaveuglement la tutelle, utilise desjoueurs (toutes catégoriesconfondues) sans compétitiondans les jambes. Pour monter encatimini des équipes nationales.Et comme la tricherie en sport nefait nullement bon ménage avecles performances, le Gabon, aprèspratiquement une semaine detravail, vient d'être humilié par laRDC. En effet, ce pays apparte-nant à notre région sportive, dans

le cadre des éliminatoires del'Afro basket-ball U18 dont laphase finale a lieu, cette année, àKigali (Rwanda), a marché der-nièrement, en aller-retour augymnase d'Oloumi, sur les Pan-théreaux du Gabon. Une déculot-tée qui reflète la gestion actuelledécriée de notre balle orange.En regroupement au Lycée natio-nal Léon Mba (LNLM) où « les
conditions de préparation sont
exécrables », selon un confrère,les Panthéreaux, ont été repêchés

pour séjourner à Kigali. Grâce àplusieurs désistements. A l'imagede la Guinée-Equatoriale, absenteà Libreville. Une qualificationheureuse qui n'augure pas deslendemains meilleurs pour lesGabonais, au regard de la qualitéde préparation. Pour matérialisernotre pessimisme, nos U18, endeux sorties amicales face aux ASde l'Estuaire, ont mordu la pous-sière. Non, le bureau fédéral doitgérer autrement le basket-ballgabonais. Avec l'aide de ses alliés.

Chronique sportive

Par MIKOLO-MIKOLO

Pyramide renversée

Samedi 16 et Dimanche 17 Juillet 2016


